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E
n ce début de nouvelle année, l’ensemble des élus 
et des équipes de la Communauté de communes Val 
d’Ille-Aubigné, s’associe à moi pour vous présenter 
tous nos meilleurs vœux de bonne et heureuse année 

et de bonne santé pour 2019. Que cette nouvelle année vous 
apporte joie et réussite dans vos projets.

Sur l’année 2019 seront poursuivis nos programmes d’action 
de transition énergétique et écologique. La plateforme bois 
énergie construite sur la ZA de l’Ecoparc à Andouillé Neuville 
va permettre de développer une ilière locale bois énergie 
bocage : bois bûche et plaquettes en partenariat avec les 
agriculteurs. Préserver et valoriser le bocage en énergie 
renouvelable, contribuer à la préservation de la biodiversité, 
à la reconquête de la qualité de l’eau et maintenir la qualité 
de nos paysages sont les objectifs réunis par cette action. 
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L’adhésion du Val d’Ille-Aubigné à la SCIC locale Les Survoltés 
marque également notre volonté de soutenir l’engagement 
citoyen à la production locale d’énergie renouvelable en 
autoconsammation ou revente d’énergie propre.

Pour un  territoire à vivre pour tous, les programmes 
d’habitat, de mobilités et de développement culturel vont 
être mis en œuvre à partir de cette année. Le dossier de 
ce magazine résume les orientations retenues au schéma 
de développement culturel. 

Le projet de programme local de l’habitat retenu, ixe les 
prévisions de construction de nouveaux logements pour 
6 ans. A été retenue la création de 350 logements par 
an, dont 25% en locatif social, répartis en proportion sur 
l’ensemble des 19 communes, en minimisant l’utilisation 
du foncier et intégrant des opérations de renouvellement 
urbain en centre villes et centre bourgs. Un 2e programme 
d’amélioration de l’habitat existant a également été validé 
dans la suite des travaux engagés depuis 3 ans.

Le schéma mobilités déplacements, arrêté en in d’année, 
va être complété par l’étude de faisabilité d’une organisation 
des mobilités à une échelle élargie, associant la Région 
Bretagne, Rennes Métropole et les 3 Communautés de 
communes du Pays de Rennes, dont le Val d’Ille-Aubigné. 
Les propositions de cette étude importante, attendue et 
nécessaire, sont prévues pour l’automne prochain.

En vous souhaitant à nouveau une excellente année 2019, 
très bonne lecture.

Vœux de la Communauté de communes, le 17 décembre 2018
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5 Les aventuriers de la mobilité
Marie-Line fait du vélo à assistance électrique 

G Environnement
Savez-vous planter les haies ? 
L’automne et l’hiver sont 
les périodes propices à l’entretien 
et à la plantation des arbres.
 
L’entretien des haies en bord de route
Nous vous rappelons qu’il appartient aux 
propriétaires d’assurer l’entretien des 
branches des arbres jouxtant les routes. 
Jusqu’à 3-4 m de hauteur, celles qui dé-
passent sur la voirie doivent être coupées 
ain de faciliter le travail des agents dans 

M
arie-Line habite à Montreuil-le-
Gast. Elle parcourt 12 km pour 
rejoindre son lieu de travail, à 
Saint-Grégoire. Lors du mois des 

aventuriers de la mobilité, Marie-Line a testé 
un autre mode de transport que la voiture 
solo pour aller travailler, le vélo à assistance 
électrique (VAE). « J’ai tenté l’expérience 
car l’idée d’utiliser moins ma voiture me 
plaisait, explique-t-elle. C’est conforme à 
mes valeurs. Je pratique déjà le covoiturage 
pour emmener mes enfants et leurs copains 
aux entraînements de foot. Si en plus ça me 
permet de faire du sport ! ».  
En vélo électrique, Marie-Line effectue le 
trajet domicile-travail en 25 mn contre 
20-30 mn en voiture et 30-40 mn en vélo tra-

ditionnel. « L’assistance électrique permet de 
gagner du temps, de ne pas arriver fatiguée 
ni en sueur au travail, complète Marie-Line. 
Les inconvénients sont les mêmes que pour 
le vélo : la météo, la circulation automobile 
et les gens pressés sur le trajet ». La cycliste 
reste motivée : « Je fais du sport, j’évite les 
bouchons matin et soir et je ne pollue pas. 
Je peux dire “Je l’ai fait !”. Et ma famille peut 
être ière de moi ! ».
Découvrez une autre aventure 
au prochain numéro…

 

Longueur : 32-35 cm.

Envergure : 65-82 cm.

Poids : 154-314 g.

Durée de vie : jusqu’à 16 ans.

Observation : diurne, il est souvent posé 

sur les arbres, les pylônes ou les fils 

électriques. Lors de la période nuptiale, 

les faucons crécerelle s’adonnent à des 

poursuites aériennes qui peuvent être très 

bruyantes.

Biologie : c’est un solitaire qui vit en 

couple uniquement pendant la période de 

reproduction. La ponte de 3 à 6 œufs est 

déposée en avril. Les jeunes s’envolent à 

l’âge d’un mois.

Répartition : il est présent dans toute 

l’Europe occidentale de façon permanente. 

Il habite une large gamme de milieux, pré-

férant les milieux ouverts pour la chasse et 

des sites de nid tranquilles. Il n’hésite pas 

à s’approcher de l’homme, s’installant sur 

des bâtiments en cœur de ville.

Nourriture : souris, mulots, campagnols, 

jeunes rats, des insectes aussi, parfois des 

grenouilles et des vers.

Dangers pour l’animal : les populations 

sont en déclin presque partout, sans doute 

à cause de l’agriculture intensive qui 

supprime les prairies qu’il affectionne tant 

pour chasser.

% Espèces à protéger
Le faucon crécerelle
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l’entretien courant des accotements et des 
fossés mais aussi pour maintenir la sécurité 
et une bonne visibilité. 

Petite astuce : si vous coupez une branche 
à la base du tronc, sans supprimer plus d’un 
tiers du volume des branches de l’arbre, 
aucun gourmand n’apparaîtra. Vous serez 
ainsi dispensé de retailler plus tard au 
même endroit. Si besoin, n’hésitez pas 
à vous rapprocher de votre commune ou 
d’une Cuma pour contacter une entreprise 
spécialisée dans l’entretien paysager qui 
réalisera les travaux à votre place.

L’aide aux plantations
Hors agglomération, le Val d’Ille-Aubigné 
vous accompagne dans vos souhaits de 
plantation de petits vergers, de bosquets et 
de haies en limite de parcelle. Cette aide à 
la plantation est proposée aux particuliers, 
aux exploitants agricoles, aux communes et 
à toutes les structures du territoire. 

5 Contactez nos services pour obtenir des 
conseils sur les essences locales adaptées.
Tél : 02 99 69 86 03 / 02 99 69 58 97 ; 
environnement@valdille-aubigne.fr
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ï Énergie
Faisons feu de tout bois

L
e Val d’Ille-Aubigné s’est engagé à devenir un « Territoire à 
énergie positive » d’ici 2030. Une ilière bois se structure 
depuis trois ans grâce à la production et à la vente de bois-
plaquette, de bois-bûche, issus du bois de bocage présent 

en quantité sur le territoire. L’été dernier, une plateforme biomasse 
a été mise en service à Andouillé-Neuville pour accompagner le 
développement de cette source d’énergie renouvelable. L’heure 
est aujourd’hui à la mobilisation des acteurs du territoire - agri-
culteurs, sylviculteurs…
Mardi 26 février, le Val d’Ille-Aubigné organise une « journée du 
bois » à destination des professionnels sur le site de la plateforme 
biomasse, située à l’Ecoparc. Ateliers, démonstration de matériel… 
L’inauguration de la plateforme biomasse réunira élus, inanceurs 
et professionnels ; ce sera l’occasion d’échanger sur les enjeux de 
la ilière bois-énergie et de ses perspectives de développement.

ï Pass’Réno
Un logement rénové 
et adapté 

Â
gée de 75 ans, Léonie occupe seule désormais sa grande 
maison construite en 1910, à Vieux-Vy-sur-Couesnon. Pour 
réduire les déperditions de chaleur de son logement, 
rénové partiellement en 1997, sa propriétaire a contacté 

le service habitat de sa commune. Lequel l’a mise en relation avec 
Pass’Réno et SoliHa pour constituer un dossier de demande de 
subventions avant de contacter les artisans et lancer la chantier. Des 
menuiseries double vitrage à isolation renforcée ont été posées. 
Les combles perdus ont été isolés. Un programmateur a été installé 
sur la chaudière existante. « Les subventions ont permis de couvrir 
le montant total des dépenses, conie Léonie. Je devrais réduire 
mes dépenses d’énergie de - 27 % soit une économie de 900 € 
par an ». Léonie a proité des travaux pour installer des volets 
roulants et aménager sa salle de bain. « Ce qui améliorera aussi 
mon cadre de vie ».
• Montant total des travaux : 12 397 €, dont 7 233 € pour les 

travaux d’adaptation du logement et 5 164 € pour les travaux 
d’économies d’énergie.

• Reste à charge : 0 %.
• Financement : ANAH (42,4 %), caisse d’assurance retraite et 

santé (24,2 %), Val d’Ille-Aubigné (20,1 %), programme de 
rénovation énergétique Habiter mieux (9,3 %) et Département 
d’Ille-et-Vilaine (4 %).

À SAVOIR :
Pass’Réno est un service du Val d’Ille-Aubigné qui accompagne 
gratuitement les particuliers et les professionnels dans la 
réalisation de leurs travaux de rénovation.
Contact : La Métairie, 35520 Montreuil-le-Gast, tél. 02 99 69 
58 93, www.pass-reno.bzh

5 Mobilité
De nouveaux VAE 
en circulation
Le Val d’Ille-Aubigné a mis en place en 2012 un service public 
de location de vélos à assistance électrique (VAE) au mois, au 
trimestre ou à l’année avec possibilité d’achat après deux années 
consécutives de location.
Fin novembre, la Communauté de communes a intégré 30 nou-
veaux VAE à son parc. Au total, 170 vélos ont été acquis depuis 
la création du service.
Tarifs :
 30 € / mois
 75 € / trimestre
 250 € / an
Pour mémoire, votre employeur peut prendre en charge 50 % du 
coût de l’abonnement pour effectuer vos trajets domicile-travail 
en selle sur un vélo à assistance électrique du Val d’Ille-Aubigné.
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Avec le soutien du Val 
d’Ille-Aubigné, l’association 
Compagnons Bâtisseurs Bretagne 
lance le Bricobus. Un camion 
de chantier qui intervient 
pour des travaux de rénovation 
ou d’urgence chez des personnes 
aux revenus modestes.

L
e Bricobus s’est arrêté chez ce 
couple de retraités. À l’intérieur du 
camion, tout l’outillage et quelques 
matériaux nécessaires pour com-

mencer le chantier. « Ils ont déjà entrepris 
plusieurs travaux pour améliorer leur habi-
tat, conie François Salmon, animateur tech-
nique aux Compagnons Bâtisseurs. Mais ils 
sont parvenus au bout de leurs moyens 
inanciers ». Pourtant une modiication de 
la salle de bains s’impose. Alors l’équipe 
s’active, démonte la baignoire devenue 
inaccessible, installe une douche avec un 
siège et une barre de maintien. Tandis que 
madame prépare le café, monsieur, ancien 
agriculteur, n’hésite pas à prêter main-forte.
Puis le Bricobus poursuit sa route. Il y a 
aussi les conseils d’utilisation du poêle à 
bois et quelques travaux d’isolation chez 
cette dame âgée qui vit seule. Et cette 

ï Habitat
Le Bricobus, un chantier 
solidaire itinérant

installation électrique à sécuriser pour cette 
famille aux revenus modestes.

Un chantier participatif
Née dans le Val de Loire, l’initiative s’étend 
peu à peu en France. Dans le Val d’Ille-Au-
bigné, le Bricobus circule depuis septembre 
dernier. « En Bretagne, c’est le premier en 
secteur rural, précise François Salmon. En 
lien avec Pass’Réno, nous pouvons interve-
nir sur tout le territoire communautaire ».
Le Bricobus propose conseil technique et 
prêt d’outillage gratuitement. Selon les 
besoins, il organise des chantiers partici-
patifs et intervient pour des travaux d’ur-
gence. « Nous animons aussi des ateliers 
bricolage : tapisserie, pose de parquets, 
cloisons, doublage, isolation… ». L’inter-
vention concerne les petits travaux qui 
améliorent le confort et le quotidien des 
habitants. Rapide, elle se déroule dans 
les mois qui suivent la demande. « C’est 
une action complémentaire des dipositifs 
existants qui accompagne les propriétaires 
et les locataires du parc privé dès lors 
qu’il y a une dificulté sociale, technique, 
économique ou un blocage administratif. 
Pour un montant maximum de 1 000 € de 
matériaux, les personnes ne prennent à 

leur charge que 10 % des dépenses ». Une 
condition est cependant nécessaire. Il faut 
participer aux travaux, directement ou en 
sollicitant l’entourage. « Un chantier réussi, 
insiste François Salmon, c’est une personne 
qui met la main à la pâte avec nous sur le 
chantier… du début à la in ».

Une intervention rapide et gratuite 
(hors matériaux)
Le Bricobus est cofinancé par la Fondation 
Abbé Pierre, l’Anah, le Conseil départemen-
tal d’Ille-et-Vilaine, la CAF et la commu-
nauté de communes du Val d’Ille-Aubigné. 
L’initiative a reçu le soutien de la Fondation 
« La France s’engage ».
Limitée à dix jours de chantier, l’interven-
tion est gratuite. Elle peut être assurée 
par deux techniciens des Compagnons 
Bâtisseurs, aidés de volontaires en service 
civique et de bénévoles du territoire.

5 + infos : François Salmon, 
Compagnons Bâtisseurs, 
tél. : 06 80 88 05 52 ; 
f.salmon@compagnonsbatisseurs.eu, 
www.compagnonsbatisseurs.eu
Pass’Réno : 1, La Métairie, 35520 Mon-
treuil-le-Gast, tél. 02 99 69 58 93, www.
pass-reno.bzh
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De l’autopartage 
à Saint-Aubin-d’Aubigné 
et Guipel 

Après Langouët, Saint-Germain-sur-Ille et Melesse, c’est autour 
de Guipel et de Saint-Aubin-d’Aubigné d’expérimenter le service 
d’autopartage.

À Saint Aubin d’Aubigné, un véhicule électrique communautaire est 
stationné place de la mairie. Les habitants du Val d’Ille-Aubigné 
peuvent le réserver à la demi-journée (5€) ou à la journée (8€) en 
mairie ou en ligne sur www.saint-aubin-daubigne.fr. Le véhicule 
doit être restitué sur la même place où une borne de recharge a 
été installée.

À Guipel, le véhicule électrique est stationné devant « Un café des 
possibles ». Le véhicule est équipé d’un système embarqué avec 
une plateforme de réservation par Internet. Les habitants intéressés 
par l’autopartage peuvent s’inscrire à la mairie de Guipel, au café-
épicerie ou en ligne - www.ucdp.bzh. Un badge est attribué aux 
utilisateurs après inscription pour accéder au service. Le véhicule 
doit être restitué au même endroit, place Duine. Tarifs : 2€/heure, 
5 €/demi-journée, 8€ /jour, 8€ /soirée. 

Pour l’inscription à Saint-Aubin-d’Aubigné et à Guipel, vous devrez 
présenter votre permis de conduire, votre carte d’identité et un 
justiicatif de domicile. Le tarif de location comprend l’entretien, 
l’assurance et la charge du véhicule.

Des abris vélos sécurisés 
pour covoiturer
Quatre abris vélos sécurisés ont été installés en octobre sur l’aire 
de covoiturage de Saint-Aubin-d’Aubigné, rue de Rennes. Laissez 
votre vélo à l’intérieur, accroché avec un antivol. Munissez-vous 
aussi d’un cadenas pour fermer la porte du boxe. L’utilisation des 
abris vélos est gratuite et limitée à 24h. Les cadenas ne sont pas 
mis à disposition.

Le PLUi en chantier
Le travail d’envergure nécessaire à l’élaboration du document 
d’urbanisme applicable aux 19 communes a conduit à revoir le 
calendrier initial. L’arrêt du PLUi est prévu en février 2019. L’enquête 
publique qui suivra permettra à chacun de consulter et de réagir au 
projet, en prévision de son approbation avant le 31 décembre 2019.
En attendant l’enquête publique, des réunions publiques sont orga-
nisées et une exposition est installée dans chaque commune pour 
présenter le projet d’aménagement du territoire communautaire et 
les grands principes réglementaires. L’exposition aborde aussi les 
orientations d’aménagement et de programmation thématiques 
concernant le patrimoine, le commerce, la trame verte et bleue.
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De la musique, des livres, 
des spectacles… À l’école, 
en bibliothèque, en festival… 
Le Val d’Ille-Aubigné clarifie 
sa politique culturelle pour 
mieux accompagner la diffusion 
et les pratiques.

DOSSIER

E
mprunter un livre à Melesse, à 
côté du travail, puis le rendre à 
Feins, à deux pas de la maison ? 
De nombreux lecteurs en rêvent... 

Pourtant bien pratique, l’opération est au-
jourd’hui impossible. Mais elle deviendra 
réalité avec la mise en réseau de toutes 
les bibliothèques et médiathèques du 
Val d’Ille-Aubigné. C’est prévu, à l’horizon 

La culture en lumière
2022. La création d’une carte de lecteur 
unique et la mise en réseau informatique 
des équipements de lecture publique sont 
inscrites dans le tout premier schéma de 
développement culturel intercommunal.
Suite logique de l’extension du périmètre 
en 2017, ce schéma ixe la ligne directrice 
de la politique culturelle du Val d’Ille-Aubi-
gné, en complémentarité des communes. 
Elaboré après un an d’études et de concer-
tation avec les acteurs culturels locaux, les 
communes et le conseil de développement 
(Codev), il précise les priorités et les actions 
inédites à lancer pour développer l’accès 
de tous à une offre culturelle de qualité, 
en proximité. Le spectacle vivant, l’ensei-
gnement artistique, la lecture publique, 
l’éducation artistique et culturelle forment 
le socle de cette ambition. 

Au titre de la promotion des arts visuels, le 
Val d’Ille-Aubigné anime la galerie des Arts 
d’Ille et le concours de peinture « Couleurs 
de Bretagne ». Les événements locaux 
sont annoncés dans les pages de votre 
magazine d’information, à l’intérieur de 
l’agenda culturel. 

Animation Magic meeting au Domaine de Boulet - Lectures EstiVal d'Ille-Aubigné

Spectacle de la Compagnie Les Arêtes du Biftek - Lectures EstiVal d’Ille-Aubigné
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PHILIPPE MAUBÉ
Conseiller communautaire délégué 
à la culture

Quelle est la portée de ce 
« schéma de développement 
culturel » ?
Nous souhaitions clariier le rôle de la 
Communauté de communes dans l’exer-
cice d’une compétence non obligatoire, 
partagée avec d’autres collectivités. 
Jusqu’à présent, notre intervention se 
faisait au il de l’eau autour de quelques 
événements ou acteurs historiques, 
sans véritable ligne directrice.
L’extension de l’intercommunalité 
nous a donné l’opportunité de déinir 
un projet culturel plus cohérent, sans 
remettre en cause les initiatives portées 
par les communes.

Que faut-il en retenir ?
Nous voulons offrir aux habitants de 
notre territoire une offre culturelle 
variée et de qualité, au plus proche de 
chez eux. Cette volonté implique de 
faire des choix.
Le premier sera de soutenir les activités 
des écoles de musique et de quatre 
structures professionnelles du spectacle 
vivant qui travaillent en proximité. Les 
pratiques amateurs seront toujours sou-
tenus mais avec davantage d’exigence. 
Dans les écoles, nous réléchissons à 
la création d’un parcours d’éducation 
artistique et culturelle. Le changement 
le plus visible se fera dans la lecture 
publique avec la mise en réseau des 
médiathèques et des bibliothèques.

DOSSIER

L’enseignement artistique
Le Val d’Ille-Aubigné soutient aussi les acti-
vités de deux écoles de musique, Allegro 
et l’Illet. En l’absence de locaux dédiés, 
les associations dispensent leurs cours 
dans des salles communales, au gré des 
créneaux disponibles. « La situation n’est 
pas très confortable pour les élèves ni 
pour les enseignants, observe Morgane 
Delamarre-Jaouen, chargée du développe-
ment culturel. D’où la proposition de lancer 
une étude pour l’aménagement de deux 
équipements d’enseignement artistique ». 
Deux salles neuves qui pourraient accueillir 
aussi d’autres disciplines que la musique. 
« Par souci d’équité, nous aiderons les deux 
écoles à faire converger leurs projets vers 
une grille de tarifs équivalents, des parcs 
d’instruments complémentaires… ». En pa-
rallèle, un fonds de soutien aux pratiques 
amateurs qualiiées sera constitué pour 
développer l’offre de pratiques artistiques. 

L’offre culturelle
Côté diffusion, le Val d’Ille-Aubigné fait le 
pari de recentrer ses aides vers le spectacle 
vivant. Deux structures professionnelles 
sont déjà conventionnées - le Théâtre 
de Poche et la Cie OCUS. Deux autres le 
seront bientôt, la Cie le Vent des forges 
et la Station théâtre. Ces acteurs seront 
soutenus pour leurs activités de diffusion, 
d’accueil d’artistes en résidence, d’action 
culturelle grand public, de médiation vers 
les scolaires… Par ailleurs, priorité sera 
aussi donnée aux événements à caractère 
professionnel structurants du type festival, 
organisés sur plusieurs jours.
Côté jeune public, le Val d’Ille-Aubigné 
s’engage à créer un parcours d’éducation 
artistique et culturelle à destination de tous 

les élèves des écoles élémentaires du CP 
au CM2. Un parcours qui leur permettra, 
au il de leur scolarité, d’aller au musée, 
d’assister à des concerts, de rencontrer des 
artistes, de pratiquer un instrument… Mor-
gane Delamarre-Jaouen précise : « Nous 
ferons le relais avec les acteurs culturels du 
territoire et de Rennes Métropole pour faire 
naître des projets éducatifs au long cours ».

La lecture publique
C’est un autre volet clé du schéma de dé-
veloppement culturel, la mise en réseau 
informatique des 18 médiathèques et bi-
bliothèques du Val d’Ille-Aubigné. Concrè-
tement ? « Dans un premier temps, nous 
mettrons en place une carte unique et un 
règlement de prêt commun. Un catalogue 
en ligne permettra d’accéder à tous les 
documents du territoire. Il sera possible 
d’emprunter les ouvrages dans tous les 
équipements, détaille Hélène Gruel, char-
gée de la lecture publique. La mise en 
circulation d’une navette pour effectuer le 
transport des ouvrages d’un site à l’autre se 
fera dans un second temps ». Les person-
nels et les équipements resteront commu-
naux. Mais les équipes professionnelles et 
bénévoles des bibliothèques travailleront 
ensemble pour harmoniser leurs fonds 
documentaires, les horaires d’ouverture…
Entre les rayons, un nouveau programme 
d’animation restera à imaginer pour ancrer 
l’identité du réseau et attirer de nouveaux 
usagers. « Peut-être sous la forme d’une 
saison thématique, déclinée en plusieurs 
rendez-vous au cours de l’année avec des 
expos, des ateliers, des rencontres… », cite 
en exemple Hélène Gruel. Le schéma de 
développement culturel écrit un nouveau 
chapitre.

5 + d’infos : 
https://lecture.valdille-aubigne.fr 

Chasse au croquis - Journée du patrimoine
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DOSSIER

MUSIQUE
Une partition à deux écoles

Deux écoles de musique associatives 

enseignent la musique aux mélomanes 

du Val d’Ille-Aubigné. C’est l’une des ori-

ginalités culturelles du territoire.

L’école de musique Allegro rassemble 27 
professeurs et 430 élèves, réunis par la 
pratique d’une vingtaine d’instruments et 
les répétitions de huit ensembles musi-
caux. Présente dans huit communes, l’école 
anime depuis plusieurs années une saison 
culturelle tout public et des projets avec 
les scolaires. 

EN FAMILLE
Bienvenue au « Camping interdit »

Le théâtre de Poche accompagne l’instal-

lation-spectacle nomade du plasticien-

jardinier Benoît Sicat.

« Il faut imaginer un village de tentes de 
toutes les tailles, de toutes les formes où 
les enfants à partir d’un an pourront venir 
s’amuser avec leurs parents, en présence de 
deux comédiens. À chaque représentation 
de ce spectacle itinérant, joué quatre à cinq 
fois au cours de la journée, on anime les 
lieux avec une guinguette, un bar à jus, un 
barbecue… Les bibliothèques aménageront 
un coin jeux et lecture. Les associations de 
la commune organiseront des ateliers. Une 

JEUNESSE
Dans les loges du « Dédale Palace »

La compagnie OCUS prépare sa nouvelle 

création avec la complicité des élèves 

du collège Mathurin Méheut, à Melesse.

Jusqu’au mois de juin, quatre classes de 
3e vont suivre le parcours imaginé par la 
troupe autour de la création et du fonc-
tionnement du spectacle vivant. « Nous 
voulions interroger la façon dont les nou-
velles technologies modiient notre rapport 
au temps, les relations entre les gens, 
explique Claire Laurent, la metteuse en 
scène.
Ce sujet touche directement les plus jeunes, 
très connectés. D’où notre idée de travailler 
avec le collège ». Visite du Bistrodocus, 

De son côté, l’école de musique de l’Illet 
compte 320 adhérents. Elle emploie 24 pro-
fesseurs diplômés pour les formations 
théorique, instrumentale et aux musiques 
d’ensemble. L’école déploie ses activités 
sur cinq sites d’enseignement répartis dans 
neuf communes dont Saint-Aubin-d’Aubi-
gné, Sens-de-Bretagne et Gahard. Elle par-
ticipe à des projets artistiques croisés avec 
des partenaires culturels divers - écoles de 
musique voisines, opéra, associations… 
Les deux écoles perçoivent des subventions 
du Val d’Ille-Aubigné pour mener à bien 
leurs activités.
5 www.emi.asso.fr 
5 www.ecole-allegro.fr 

découverte des ateliers de Saint-Germain-
sur-Ille... « En janvier, nous prendrons la 
place des enseignants pour faire cours à 
notre manière. On étudiera les marion-
nettes en arts plastiques, les hologrammes 
en technologie, le slam en français ». Une 
résidence de cinq jours conclura le projet 
par un laboratoire d’expérimentation artis-
tique entre les murs du collège. « Le projet 
de résidence est assez costaud. Mais c’est 
l’avantage d’être voisins, on se connaît 
déjà un peu ».

Le Val d’llle-Aubigné soutient ce com-
pagnonnage au long cours en attendant 
l’ouverture du palais des glaces forain du 
« Dédale Palace », à l’automne 2020.
5 www.compagnie-ocus.com

vraie journée "augmentée" pour faire durer 
le plaisir du spectacle ». 
Elisabeth Bouëtard, chargée d’action 
culturelle, théâtre de Poche

En partenariat avec le service lecture pu-
blique du Val d’Ille-Aubigné, « Camping 
interdit » se produira à :  Montreuil-sur-Ille, 
mercredi 8 mai ;  Vignoc, samedi 11 mai ;
Saint-Aubin-d’Aubigné, mercredi 15 mai.
Et dans les bibliothèques des ateliers pa-
rents-enfants autour du spectacle : Mon-
treuil-sur-Ille, samedi 6 avril, après-midi ;
Vignoc, samedi 27 avril, après-midi ;
Saint-Aubin-d’Aubigné, samedi 27 avril, 
matin.
5 + d’infos : tél. : 09 81 83 97 20 ;
 www.theatre-de-poche.com 

Concert d’Allegro - Projet Céleste - 
Lectures EstiVal d’Ille-Aubigné
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V
ous avez plus de 60 ans ? Jeune ou 
adulte, vous êtes en situation de 
handicap ? Vous aidez un proche 
en perte d’autonomie ? Le Clic 

Ille & Illet est fait pour vous. Active depuis 
dix ans, l’association accueille, informe et 
oriente tous ceux que l’âge rattrape, que 
pénalise le handicap.

Dans les anciens locaux de la Communauté 
de communes, deux salariées reçoivent les 
usagers. Comment fait-on une demande 
d’aide personnalisée à l’autonomie (APA) ? 
Où dépose-t-on un dossier d’allocation 
adulte handicapé (AAH) ? Le Clic aide les 
usagers à remplir leurs démarches admi-
nistratives. Quelles sont les maisons de 
retraite à proximité ? À qui s’adresser pour 
le portage de repas à domicile ? L’associa-
tion connaît les adresses, les services et les 
aides inancières disponibles. 

Mission prévention
Recrutée en juin, Jeanne Poppe est la nou-
velle coordinatrice de la structure. « L’ac-
compagnement administratif et l’accès 
au droit sont le cœur de notre activité, 
conirme-t-elle. Mais la prévention est une 
autre mission essentielle. Nous organisons 
des actions collectives pour aider au main-

Simple comme le Clic
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Ils font le territoire

tien à domicile ». Presque une trentaine 
cette année.

En format conférence, atelier, activité phy-
sique adaptée ou pièce de théâtre, le Clic 
informe sur les troubles de l’audition, les 
causes de la dénutrition, les mécanismes 
du sommeil ou les risques de chute. Chaque 
3e mardi du mois, l’association anime aussi 
un groupe de parole ouvert aux aidants 
familiaux. Un moment de répit pour souf-
ler, partager ses dificultés et trouver la 
force de continuer.

Partenaires de confiance
Côté prévention, le Clic travaille en lien 
étroit avec tous les acteurs du champ 
médico-social : les CDAS, les EHPAD, les 
services d’aide à domicile, les caisses de 
retraites, les mutuelles, les acteurs du han-
dicap (CMP, SAVS)… « S’il faut adapter un 
logement, j’oriente vers Pass’Réno. Pour 
une question liée à l’emploi, ce sera plutôt 
le PAE, témoigne Sandrine Alix, chargée 
d’accueil et d’accompagnement. Mais on 
ne laissera jamais personne sans solution ». 
Le Clic Ille & Illet est inancé majoritaire-
ment par le Conseil départemental d’Ille-
et-Vilaine et la Maison départementale 
des personnes handicapées (MDPH) dont 

MAGAZINE

Jeanne Poppe et Sandrine Alix

il est une antenne oficielle. Le Val d’Ille-
Aubigné apporte son concours inancier car 
l’association intervient auprès des habitants 
de ses 19 communes.
En  janvier 2019, le périmètre du Clic, calé 
sur celui du CDAS de Saint-Aubin-d’Aubi-
gné, sera élargi aux communes voisines 
de Betton, Saint-Grégoire, Chevaigné et 
Saint-Sulpice-la-Forêt. L’occasion de voir 
plus grand. « En milieu rural, de nom-
breuses personnes âgées vivent à l’écart, 
en situation de précarité et d’isolement, 
souligne Jeanne Poppe. Comment repère-
t-on ces fragilités ? Comment leur être 
utile avant qu’il ne soit trop tard ? ». Aux 
habitants d’avoir aussi le déclic, le bon 
rélexe Clic.

5 Clic Ille & Illet, 1 place du marché, 

 35250 Saint-Aubin-d’Aubigné.

 Tél. : 02 23 37 13 99, contact@clic-ille-
illet.fr ; www.clic-ille-illet.fr

5 Ouvert du lundi au vendredi / de 10h 

à12h sans rendez-vous/ de 14 à 16h 

+ mercredi matin sur rendez-vous. 

Uniquement sur rendez-vous pendant 

les vacances scolaires.

5 Permanences à Sens-de-Bretagne (1er 

lundi du mois) et Melesse (4e lundi du 

mois).
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฀฀... l’épicerie solidaire
Trois jours avec...

MAGAZINE

Ouverte depuis cinq ans, l’épicerie solidaire de Montreuil-le-Gast aide les ménages en difficulté financière 
passagère à faire leurs courses à petit prix. L’aide alimentaire nourrit le lien social. 

 Lundi, 15h30. De retour de Pacé, les bénévoles s’activent 
pour décharger la marchandise collectée auprès de la Banque ali-

mentaire grâce au fourgon prêté par le Super U de Melesse. Les commandes 
sont passées chaque semaine. Dans les faits, les produits et les volumes 
varient selon les arrivages. Il y a toujours des surprises.

 Mardi, 8h15. En route vers l’épicerie, Elsa Krembel fait 
une halte à Montreuil-sur-Ille où les gérants de la supérette Carre-

four Contact lui font don de produits frais. En 2018, l’épicerie solidaire a 
distribué environ 16 tonnes de vivres aux bénéiciaires, dont plus d’une 
tonne collectée au sein d’Intermarché La Mézière.

 Mardi, 9h30. Enlever les légumes abîmés, garnir les 
vitrines réfrigérées, étiqueter les articles, nettoyer les rayons… 

Toute la matinée, les bénévoles préparent l’ouverture. Les produits frais 
périmés la semaine suivante seront donnés aux Restos du cœur de Melesse. 
L’épicerie solidaire est un service à part entière de la Communauté de 
communes. Depuis l’an dernier, l’épicerie ouvre aussi le mercredi après-
midi. Plus de cinquante bénévoles prêtent main forte aux deux salariées 
pour assurer l’approvisionnement, la gestion des stocks et la vente.

  Mardi, 14h. Une deuxième équipe prend le relais pour 
accueillir les bénéiciaires et tenir la caisse. Les locaux ne sont pas 

grands, un horaire de passage est attribué à chacun. Le ticket de course 
mensuel est plafonné selon la composition du foyer.

 Mardi, 15h30. Venir à l’épicerie, c’est aussi prendre 
le temps de discuter de ses dificultés. Nathalie Fossembas-Hellio 

sait écouter autour d’un café. Un problème de voiture, une offre d’emploi, 
une question sur la garde d’enfant… « Je donne des infos. J’oriente les 
gens vers le bon interlocuteur. L’épicerie est un lieu ressource qui crée du 
lien ».

 Mercredi, 10h. Pendant que des bénévoles s’activent 
à l’épicerie, Nathalie Fossembas-Hellio reçoit les bénéiciaires poten-

tiels à Cap Malo, en coordination avec les assistantes sociales du CDAS de 
Saint-Aubin-d’Aubigné. L’accès à l’épicerie solidaire est réservé aux habitants 
des 19 communes du Val d’Ille-Aubigné, sous conditions de ressources. 
L’inscription se fait pour une durée de trois mois, renouvelable deux fois. 
En décembre, 33 familles étaient oficiellement clientes de l’épicerie.

5 En savoir + : tél. : 02 99 60 52 68.
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ÉCONOMIE

“Ma cantine”, un nouveau
restaurant route du Meuble
Le restaurant “Ma cantine” vient d’ouvrir ses portes le long de la 
route du Meuble et des loisirs, zone de Confortland, à Melesse. 
L’établissement tenu par Mmes Dolivet et Le Lann dispose d’une 
capacité d’une centaine de couverts. Ouvert du lundi au samedi 
midi avec afterwork le jeudi et vendredi soir, le café restaurant 
accepte aussi les réservations de groupes en soirée.
Prochainement, deux salles seront à disposition pour les réunions 
d’entreprises et les déjeuners d’affaires. 
5 + d’infos : “Ma cantine”, 68, rue de la Besneraye, 35 520 Melesse, 
tél. : 02 99 54 10 39

Les professionnels de 
l’industrie se rencontrent
À l’Ecoparc de Haute Bretagne, à Andouillé-Neuville, l’hôtel d’en-
treprises Émergence a accueilli en novembre les Rencontres de 
l’industrie de la mécanique, coorganisées par le Centre technique 
des industries mécaniques (Cetim) et l’entreprise N2C (Sens-de-
Bretagne), spécialisée dans la rénovation des machines-outils. 
Un événement soutenu par le Val d’Ille-Aubigné pour renforcer 
la notoriété économique du territoire. Plus de 40 personnes ont 
échangé sur le thème des équipements et services connectés. La 
conférence a été suivie d’une visite de la société N2C. 

Le forum de l’emploi 
fait le plein
Organisé en novembre, le Forum de l’emploi et de l’évolution pro-
fessionnelle a réuni 23 entreprises et 13 organismes de formation 
pendant deux jours à l’espace de coworking Smile, à La Mézière. 
Plus de 230 participants, en majorité des demandeurs d’emploi, 
domiciliés dans le Val d’Ille-Aubigné, ont suivi les rencontres, les 
ateliers et les entretiens de recrutement. Une centaine de rendez-
vous a été organisée dans le cadre du job dating. 

Des bureaux libres 
à la pépinière ESS
Deux bureaux sont actuellement vacants à la pépinière de l’éco-
nomie sociale et solidaire (ESS) du Val d’Ille-Aubigné, à Langouët. 
Depuis 2007, la structure accompagne les créateurs d’activité et les 
initiatives collectives à toutes les phases de leur projet (conception, 
lancement, développement…) avec des services et du matériel à 
disposition (téléphone, internet, salle de réunion…).
5 + d’infos : tél. : 02 23 22 21 84 ; 
thierry.nogues@valdille-aubigne.fr

Les chefs d’entreprise 
en voisins
Dans le cadre de sa politique d’animation économique, le Val 
d’Ille-Aubigné rencontre les dirigeants des entreprises implantées 
dans les zones d’activités. Le premier rendez-vous s’est tenu en 
décembre, à Melesse. À cette occasion, les chefs d’entreprise des 
ZA des Olivettes et des Landelles ont visité les locaux de l’entreprise 
agroalimentaire L’œuf du Breil et les bureaux de la société Bialtis.
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Une boutique de prêt-à-croquer 
dans une zone artisanale ? La 
biscuiterie artisanale de Vignoc 
relève le pari en soignant ses 
recettes de macarons et de 
sablés. Du fait maison qui sent 
bon la vente directe et les 
épiceries fines.

U
n simple four ménager, un peu 
de place dans les placards et 
une grosse envie de travailler en 
couple : voilà la recette initiale 

de Biscuits & Co. « Nous avons bricolé pen-
dant un an dans l’appartement familial, se 
souviennent Isabelle et Mickaël Pierre. À 
l’époque, nous habitions à Rennes, en plein 
centre-ville ». C’était en 2005.
À l’étroit, la PME autodidacte init par démé-
nager à Vignoc, un peu par hasard. Puis 
elle emménage dans la zone artisanale du 
Tertre quand elle trouve enin la longère 
avec atelier-boutique qui peut à la fois ac-
cueillir ses clients et la famille qui s’agran-
dit. « Ouvrir un magasin de vente directe à 
cet endroit, à l’écart du bourg… beaucoup 
de gens n’y croyaient pas ». Eux si. 

Biscuits & Co, l’aventure gourmande

Mickaël et Isabelle Pierre
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Macarons à profusion
Biscuits & co a fait sa réputation avec les 
macarons, au point d’en vendre 80 000 par 
an désormais. Dix-huit parfums sont à la 
carte toute l’année. Caramel beurre salé, 
chocolat et framboise sont les trois saveurs 
les plus demandées en boutique. La recette 
du succès ? « Une meringue à l’italienne, 
de la ganache, de la purée de fruits, pas 
trop sucre, de la mâche… », liste Mickaël. 
Les macarons se conservent dix jours, à une 
température inférieure à 10° C. 
Au il des ans, la biscuiterie a élargi sa 
gamme de douceurs. Elle vend aussi un 
large éventail de biscuits ins traditionnels  
- sablés, pavés bretons, tuiles craquantes, 
rochers coco, croquants aux amandes… - 
mais également du caramel, des conitures 
et du thé de qualité. Sans oublier les petits 
plaisirs du goûter à la farine biologique T65 
- cakes, brownies, tartelettes et inanciers.

Circuit court
Absente des grandes surfaces, la biscuiterie 
garnit les rayons d’une trentaine d’épiceries 
ines en Bretagne et en Loire-Atlantique. 
Elle vend ses produits en direct au marché 

Ils font l’éco

des Lices, le samedi matin, à Rennes. Elle 
ne manque jamais non plus les Tablées du 
Rheu, en mars.
Du mardi au samedi, la boutique de Vignoc 
reçoit les clients sur place, comme à la 
maison, musique jazzy en toile de fond. 
« La boîte de biscuits est la bonne idée 
cadeau quand on est invité chez des amis. 
Ça change du vin ou des leurs », commente 
Isabelle. Les gourmands apprécient le fait 
maison et le coup d’œil dans l’atelier. Les 
plus curieux peuvent même eniler le tablier 
à l’occasion d’un cours du soir de 2h pour 
mettre la main à la pâte. 
À l’exception des fêtes de Noël, Isabelle 
et Mickaël Pierre ne travaillent qu’à deux. 
Elle plutôt en boutique, lui plutôt au pétrin. 
« Nous n’envisageons pas de grandir davan-
tage pour l’instant. On optimise l’existant. 
On veut conserver notre liberté et la qualité 
de la vie de famille ».

5  Biscuits & Co ; ZA le Tertre, 35 630 

Vignoc. Tél. : 0684928971 ; 

 www.biscuits-co.fr 

5 Vente directe à l’atelier du mardi 

 au samedi (9h30-12h30 ; 14h-19h).
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ÉCONOMIE
AGRICULTURE / TOURISME

COMMERCES / ZONES D’ACTIVITÉS / ETC.

SOLIDARITÉS
CULTURE / HABITAT / MOBILITÉ

SPORT / ETC.

ENVIRONNEMENT
MOBILITÉ / ENERGIE / BIODIVERSITÉ

CLIMAT / ETC.

Et si vous veniez faire entendre votre voix 
au conseil de développement ?

Contactez le conseil de développement du Val d’Ille-Aubigné : 02 99 55 53 36

www.valdille-aubigne.fr/codev - @codevVIA - conseil-developpement@valdille-aubigne.fr

MAGAZINE

Un brin de lecture

Retrouvez toutes ces infos sur le blog lecture.valdille-aubigne.fr

Mon gamin
Pascal Voisine - Calmann Levy, 2017
Un roman où la tension dramatique s’ins-
talle page après page. Au gré des notes 
de musiques, nous découvrons l’amitié 
entre Francis et son gamin, jusqu’au jour 
où tout bascule. Un roman poignant sur la 
différence et qui questionne sur la notion 
de la normalité. 

La maison des Turner
Angela Fournoy - Les Escales 
Une saga familiale, drôle et touchante avec 
pour arrière plan la ville de Détroit et son 
histoire. Les émotions et les relations entre 
les personnages emportent le lecteur  au 
cœur de cette histoire qui aborde de nom-
breux sujets de société. Dynamique et 
prenant.

Le sans Dieu 
Virginie Caillé-Bastide - Héloïse d’Ormes-
son, 2017 
Partez à l’aventure et à la découverte de 
pirates. Voguez à travers le temps et l’es-
pace. Venez rencontrer des personnages 
attachants. Un livre magistral aussi bien 
par l’histoire que par l’écriture. Un premier 
roman parfaitement abouti. 

Gloria 
Martine Pouchain - Sarbacane, 2017 
Un Roman qui raconte l’histoire d’une jeune 
ille qui n’a pas connu l’amour maternelle 
et qui recherche l’amour.  Les personnages 
sont attachants. Un très bon livre qui nous 
fait faire un voyage torturé dans la quête 
d’autonomie et de reconnaissance d’une 
petite ille cherchant à grandir, envers et 
contre tout/tous. 

Les attachants 
Rachel Corenblit - Le Rouergue, 2017 
Un roman de société pour montrer la quan-
tité de bienveillance, de soutien et de déta-
chement qui est nécessaire pour exercer le 
métier d’enseignant aujourd’hui. L’écriture 
est agréable et sans emphase. C’est un livre 
émouvant, très juste et nécessaire.

La prunelle de ses yeux
 Ingrid Desjours – Laffont, 2016 
Un récit haletant mêlant haine, vengeance, 
domination, faiblesse et amour. Un roman 
captivant au suspense bien entretenu. Le 
thème de la cécité et du handicap est traité 
avec beaucoup d’humour et d’intelligence. 
Horrible, glaçant, une lecture intéressante 
à tous points de vue.

Le comité de sélection composé de lecteurs du Val d’Ille-Aubigné a le plaisir de vous proposer six romans 
« Coup de cœur », sélectionnés parmi 18 ouvrages récents proposés par vos bibliothécaires. Voici les 
titres les plus appréciés, à découvrir et à partager sans modération. Retrouvez ces romans dans les 
bibliothèques et médiathèques du Val d’Ille-Aubigné. Bonne lecture !
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Né à Saint-Aubin-d’Aubigné, Pierre-
Marie Gentil, soldat de la Première 
guerre mondiale  - «1,59 m, cheveux 
et sourcils blonds, yeux bleus, degré 
d’instruction : 3» - a été déclaré 
disparu le 25 septembre 1915 à 
Auberive, une commune de Haute-
Marne, à 26 km de Langres. Suite 
au jugement du tribunal de Rennes 
en date du 28 février 1922, l’acte 
d’état civil a été transmis à la mairie 
de Saint-Germain-sur-Ille le 25 mars 
1922. 

Sa famille
Pierre-Marie Gentil est né le 29 janvier 
1883 à la Havardais, à Saint-Aubin-d’Au-
bigné. Fils de Pierre-Marie, né en 1850, 
laboureur de son état, et de Madeleine 
Marguerite Morel, ménagère du même âge, 

Patrimoine - Un certain regard sur nos communes฀...
Carte postale 1915 cherche famille d’accueil

MAGAZINE

Vous possédez une carte postale ancienne de votre commune ? Prenez une photo aujourd’hui et envoyez
vos commentaires à communication@valdille-aubigne.fr - Nous les diffuserons dans les pages du magazine.

 Au recto, une ambulance allemande au camp de Coëtquidan en 1914.

Le monument aux morts de Saint-Germain-sur-Ille.

Au verso, 
le message 
de Pierre-Marie 
à sa sœur avec 
les cachets de la 
ville de Fougères 
et du régiment 
d’artillerie lourde.

le garçon avait une sœur aînée Julie Jeanne 
Marie, communément appelée Marie, née 
en 1882, ainsi qu’un frère cadet Jean-Marie-
Alexandre, né en 1886.

Pierre-Marie résidait à Sens-de-Bretagne 
puis à Chevaigné en 1908. Il exerçait la 
profession de « domestique de ferme ». 
Le 29 juin 1908, le jeune homme épousa 
Angélina Marie Touffet à Saint-Aubin-d’Au-
bigné, une cultivatrice domestique, née à 
Feins en 1882. Ensemble, ils habiteront 
à partir de 1912 à La Touchette, à Saint-
Germain-sur-Ille. Le couple ne semble pas 
avoir eu d’enfants.

Sa vie militaire
Classe 1903, Pierre-Marie Gentil est incor-
poré en 1904 au 29e Bataillon de chasseurs 
à pied, appelé pour trois ans. Nommé 1ère-

classe en 1905, il est ensuite « envoyé en 
congé » puis « dispensé » au titre de « ils 
aîné d’orphelins ». Sa mère est décédée 
à Chasné-sur-Illet en 1897 et son père à 
Saint-Aubin-d’Aubigné en 1904. Un certii-
cat de « bonne conduite » lui est accordé. 
Pierre-Marie Gentil passe dans la Réserve 
en 1907, au régiment d’infanterie de Cher-
bourg puis au 102e RI de Chartres en 1914. 
Engagé dans l’Armée territoriale, il est rap-
pelé sous les drapeaux par la mobilisation 
générale le 2 août 1914. Il combattra contre 
l’Allemagne du 25 août 1914 jusqu‘au jour 
de sa disparition. Déclaré mort pour la 
France, son nom igure sur le monument 
aux morts de Saint-Germain-sur-Ille.

Carte postale cherche descendant
En mai 1915, le soldat en permission à 
Fougères écrivait à sa sœur, à Saint-Aubin-
d’Aubigné. « Chère sœur, la petite Jhila 
- diminutif qu’il emploie pour Angélina, 
son épouse - est venue me voir aujourd’hui 
à Fougères. Nous allons faire une petite 
promenade en campagne en pensant à 
toi. Bonne santé à tous. Un gros baiser ma 
petite Marie »  Signé : P.P

5 Si un descendant de Pierre-Marie 
Gentil se manifeste, l’association Bas-
Champ sera heureuse de lui remettre la 
carte postale de son aïeul. 
Contact : Guy Castel, tél. 06 70 52 37 97.
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